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Introduction
 Contexte:

 Fluctuation du marché et transformations de l’environnement

 Multiplication des risques

 Recherche d’une mobilité accrue des produits et des acteurs

 Développement des systèmes d’observatoire

 Opportunités offertes par les NTIC

 Objectifs des systèmes d’enquête téléphonique:

 Améliorer la transparence du marché

 Intégrer les paysans dans une échelle plus grande de marché, au-delà du marché
local

 Contribuer à l’harmonisation du marché

 Réduire la vulnérabilité alimentaire

 Renforcer les capacités de résilience

 Fournir des analyses aux décideurs publics et aux opérateurs privés



Problématique:

Comment mobiliser l’innovation technologique au

service des systèmes d’enquête rurale?



1- Etapes suivies

 Définition des caractéristiques des systèmes

d’information téléphonique existants, notamment le

SISAV

 Fixation des objectifs techniques pour proposer un

système plus efficace (et efficient?)

Choix des outils technologiques à combiner (système

d’exploitation, logiciels)

 Test d’applicabilité de ces outils au dispositif SISAV



Les systèmes d’enquête « CATI » existants sont simples et

légers:

Coût de l’enquête allégé

 base de données régulièrement mise à jour

 questionnaire facilement compréhensible

 indicateurs ajustés

 gain de temps dans la transmission et la saisie des données

 Plus de possibilité d’élargir la couverture géographique

2- Réflexion sur les outils existants et à 
concevoir 



 Les limites récurrentes recensées de ces systèmes d’enquête
« CATI »:
 Nécessitent (pour la majorité) de disposer d’une connexion internet (systèmes

coûteux, inutilisables dans les zones reculées)

 Nécessitent de codifier les questionnaires lorsqu’ils utilisent du SMS (opération
fastidieuse et parfois peu efficace)

 Limitent le nombre de questions à une trop faible quantité (< 5 questions) en cas
d’utilisation directe des questions (sans codification) et même avec codification,
il y a toujours une limite du nombre de variables.

 Ne fournissent pas de contrôle des réponses saisies par l’enquêteur (sauts,
modalités non attendues, etc.)

Exemples: OdR, SISAV, CFSAM, Rural e-Market



Contexte de mise en place du SISAV

Plan d’Action Nationale pour la 
Sécurité Alimentaire, (FAO, 2005) 
: un ménage sur deux connaîtrait 
une insécurité alimentaire 
temporaire ou saisonnière (IAS) à 
Madagascar

Le SISAV est mis en place à partir 
d’une capitalisation des 
expériences des autres systèmes 
comme le SIRSA, le SIRCat, le SIC, 
le SAP et SICIAV dans les régions 
vulnérables de Madagascar

L’insuffisance d’informations 
fiables, régulières et à jour 
favorise le manque de clarté 
dans les stratégies et politiques 
sur la sécurité alimentaire



Objectifs du SISAV

Réduire la vulnérabilité et renforcer la résilience de la population 
dans les zones couvertes

Diffuser des informations fiables, régulières et à jour sur la sécurité 
alimentaire

Dispositif simple et léger à soucis de pérennisation

Outil d’aide à la décision adapté aux besoins des acteurs de la 
sécurité alimentaire



Elargissement de la couverture géographique

• 5 Districts

• 30 Communes
Mai 2012: mise en place à 

Atsimo Atsinanana

• V7V: 6 Districts /41 Communes

• Androy: 4 Districts /20 Communes 

Avril 2014: Mise à l’échelle 
dans les Régions Vatovavy

Fitovinany et Androy

• District d’Amboasary Atsimo:  7 
Communes couvertes

Février 2016: Mise à 
l’échelle dans la Région 

Anosy



Mécanisme SISAV

Traitement :

-Réception des SMS sur téléphone 
AndroId connecté à FrontlineSMS

- Tanscription des SMS reçus par 
FRONTLINESMS en base de données 
EXCEL/traitement des données sur 

logiciel statistique

-Cartographie des régions sur 
ArcGIS 9

- Analyses et élaboration du bulletin 
DRAFT sur Publisher

Autres sources d’informations:

- Données météorologiques (DRTPM, CNA);

-Autres données secondaires: DRDA, CSA, ONG, 
cluster et sous Cluster.

Collecte informations par enquête: 

- Questionnaires bimensuelles remplis par les AP,

- Questionnaires codés

- Transmissions des infos par SMS  et fiches de 
collecte à la FAO via Coordonnateurs CSA.

- Vérifications des données par bureau FAO régional 
et coordonateurs CSA.

Validation :

Données analysées (=> draft du bulletin): 
lecture et validation par comités de lecture 
constitués par des membres du sous cluster  
SAMS Sud/ Grand Sud-Est

Finalisation et diffusion

- Réception et traitement des retours des comités 
de lecture/validation, 

- Finalisations et publication du bulletin en version 
PDF.



Indicateurs et produits SISAV

Produits SISAV jusqu’à septembre 2016 : 25 bulletins périodiques, 3 
bulletins spéciaux (dont le bulletin spécial sécheresse Sud de février 

2015=>focus sur la Région Androy), 1 bulletin de synthèse.

Analyse et classification du niveau de vulnérabilité des communes suivant un système 
de « Scoring » : système de notation prenant en compte les informations/valeurs de 
l’ensemble des indicateurs retenus (climat/pluviométrie, disponibilité/accessibilité alimentaire, 

marché, signaux de difficulté alimentaire et stratégies adoptées, état des cultures, perspectives de récolte, 
dégâts sur les cultures post-aléas, ….) renseignés à partir de 105 variables.



Caractéristiques propres au SISAV

Participation des acteurs locaux

•informations vérifiées et fiables

•résultats pertinents 

•répond aux besoins en information des 
acteurs ciblés

Dispositif flexible 

•Indicateurs adaptés aux contextes dans les 
Régions

•Possibilité d’ajout d’indicateurs adaptés aux 
situations pendant/post catastrophe

Approche participative 

•Assure une stabilité du système

•appui et appropriation du système par les 
acteurs locaux

Diffusion directe aux principaux acteurs du 
cluster SA/MS

•appui dans la prise de décision et dans 
l’orientation/ciblage des différentes 
interventions.

•Transmet les nouvelles aux acteurs mais aussi 
entre les acteurs.

Suivi de la situation avant, pendant et après 
les aléas: collecte de données bimensuelle et 
diffusion bimestrielle des analyses.

Production de bulletins spéciaux en cas 
d’aléa



Aperçu des résultats produits par le 

SISAV



Le système d’enquête CATI que nous proposons :
 Nécessite uniquement de disposer de SMS et d’un téléphone Androïd.

 Reproduit intégralement le questionnaire sur le terminal mobile (utilisation
intuitive et naturelle, pas besoin d’une codification préalable).

Capable de gérer de très grosses enquêtes (plus de 1000 questions
théoriquement possibles).

 Intègre le contrôle des réponses saisies par l’enquêteur (sauts, modalités non
attendues, sélection par listes déroulantes, etc.).

 Permet une automatisation des analyses de données nécessaires en temps
réel.



3- Application

LOGSTAS

H

KIBANA

Présentation des résultats 
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FRONTLINESMS
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données
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temps réel



Questionnaire Complet sur Mobile



Configuration LogStash



Implications de la proposition

 Gain de temps dans la collecte, le transfert et l’analyse surtout en
temps de catastrophes où les données devraient être diffusées plus

rapidement.

 Capacité de notre combinaison à fournir des informations

adaptées aux suivis avant, pendant et après crise.

 Ce type de dispositif peut contribuer au développement des

observatoires ruraux et du système rural.

 Possibilité de pérennisation grâce au rapport coût/temps/qualité.

 Nécessité de former les collecteurs de données.

 Ciblage des zones couvertes dépendant de la couverture de

réseau de télécommunication.



Conclusion

 Les enjeux, les méthodes et les outils diffèrent selon l’échelle de collecte et 

les types d’informations collectées.

 Montre la potentialité des outils actuellement en accès libre qui peuvent 

servir les enquêtes… mais incompatibilité avec certaines visions des 

initiateurs des enquêtes.

 Peut-on miser sur ce genre d’outils pour assurer la pérennité et une 

meilleure efficacité des enquêtes de suivi d’une situation dans le temps?

 Jusqu’où peut-on concilier innovation technologique et enquête rurale à 

Madagascar?



Merci de votre attention


